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NOUVELLES RECENTES.

Falpouth, 20 abit. Le bateau ‘à vapeur l’Alban, are

rive à l'instart de la Méditerrannée, 1! a touche à Operto,

qu’il a quitté le 15. Don Pedro se tenait renfermé dans

laville, et ne pouvait dépasser ses postes avancés, fante

de cavalerie. Co

—Oporto, 8 aotit. Le 6 ausoir, nos troupes sortirent

au nombre d’environ 8,000 hommes pour aller surpren-

dre l’eunemi. Le 7 au matin, elles attaquèrent sur tous

les points et réussirent à emportés les fortes positions.—

On assure qu’elles se sont emparees de 4 pièces de ca-

non, Quoiqu’il en soit de ce dernier avautage,il est

certain que l'ennemi, fort de 8,000 hommes, a été jeté

dans la plus grande confusion et a soulfertune perte con-

sidérable. De notro côté, un de nos regimens anime

par la victoire, s’est laissé emporter à la poursuite et

s’est avancé si loin au milicu de l’emmemi, qu il n’a pu

faire retraite qu’avec une perte de 25 hommes tués et 60

blessés, Les français ct les anglais'n’ont pris aucune part
. à cette action. ;

Falmouih, 21 août :—L’Ebenezer, qui arrive à l’ins-

tant de l’ortugal, confirme les nouvelles données par

l'Alban, sans en apporter de plus réçentes. Don Pedro
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n’a jamais offert un aspect plus favorable que dans ce
moment.”
—L'exécution à St. Flour du nommé Miquel, condam-

né à mort a présenté des circonstances fàcheuses. Co
condamné, qui avait été attaché négligement, a terrassé
et mis en fuite, au moment de l’exécntion, le bourreau
et son valet, renversé le prètre et le concierge. Devsnu
maître du terrain, il s’est baricadé dans la cour,et per-
sonne n’osait l’approcher. Les autorités se transportè-
rent sur les lieux, et après avoir examiner longtemps
comment l’on ferait pour s'emparer du nommé Miquel,
ont prit le partie, d’après un réquisitoire du procureur
du Roi, de taire feu sur lui, en le ‘visant aux jambes.
Cet individu, ayant été ainsi jeté à bas, a été exécuté
aussitôt de la manière accoutumée.
—Le coléra fait de nouveaux progrès à Vienne, en

Autriche. Dans la jonrnée du 17 juillet, il y a eu 100
nouveaux cas et 35 décès. Un changement subit de
température a contribnerà ces résultats. :
—Lecoléra, qui paraissait entièrement éteint en Silé-

sie, à reparu ‘tout-à-coup dans cette province et dans
beaucoupde villages à la fois.
—La grande place de la ville d'Alger viont d’être _pn-

tièrement terminés. Pour former cette place, qui a 185
mêtres de long sur 65 de large, on a été oblixé d’hbattre .a expédié six transports pour charger des povisiens ; on

peut attendre leur arrivée & tout instant. L’Edenezer a

passé entre les<leux flottes qui se tiennent à portée de ;

canon et s’observent sans montrer l’intention d'en venir|

à un engagement immédiat.  L’amiral Sortorins n'avait

as la moitié de ses forces dont une partie tient la edie;

bloquée, et l’autre a sans douto été trompée par le mou-

vementde l’escadre ennemie qui, au sortir du Tage, sem- |

blait se diriger vers Madrid, Je ne doute pas qu'une

action décisive n’ait lieu aussitôt que Sartorius aura ras- ;

semblé tous ses bâtimens.
Sur terre, de légères escarmouches ont eu lieu,

le manque de cavalerie empêche don Pédro de faire au-

cun mouvement important. Tout dépend des escadres,

car si don Miguel pouvait venir mettre le siége devant

Oporto, il faudrait bientôt évacuer la place qui serait

rise par la famine. Le but de Sartorius est de diviser

Pescadre ennemie, et il ne peut espérer qu’en un temps

de calme, par lequel son bateau à vapeur le remorquerait

jusqu’à portée de l’abordage, ou en une tempête qui, en

dispersant les bâtimens de lPennemi, lui donnerait la

chance de les battre séparément.
La malle de la Turquie apporte des nouvelles de Con-

stantinople du 25 ; la prise de Damas, et les progrès de

l’armée Egyptionne avaient jété l’allarme dans la capi-

tale de l’empire Ottoman. Lo
“  L’irritation en Allemagnes’est accrue parle bruitgui,

s'est répaudu qu’on avait voulu assassinerle fils ainé de
l’empereur d’Aliemagne. LL.

Les fonds de la bauque.d’Angleterre qui étaient le 16

à 2024 ont baissé le 23 à 1863. Cette baisse a été occa-

sionnée par la nouve le que Îe comité, avait établi que

les fonds de réserve de cette banque que l’on estimait à

cing millions, ne sort en réalité que de trois millions.|

mais |
i

 
Ces fonds out été réduits par des dépenses, et des sacri-

fices, qu’il a fallu faire en payant en espèces ; les pertes|

seules causées parles forgeries de Fauntleroy s'¢lévent

à £360,000. On a fait quelques estimés, qui font voir,

Yue si l’ou arrêtait tout à coup les opérations de cette |

banque, la valeur des fonds ne seraient pas plus de 130 |

par cent. Ces bruits ont causé une agitation considéra- :

ble parmi les actionnaires. Le 16, il se fit une assem-

blée des propriétaires où le gouverneurleur mitsous les,

yeux quelques tableaux lumineux relativement à la ban- ;

que, d’après lesquels il paraîtraît, que les profits indivis

de la bañque sont de £2,900,800 et qu’en prenant la va-

leur des bâtisses, des fouds morts, la valeur en’fa-

veur des propriétaires, était de £,000,000 | La baisse:

dans le prix des actions, commença immédiatement a-

près cette assemlslée. LL

Onavait reçu en Angleterre des nouvelles de Lisbon-

ne du 10, et celles d'Oporto, du 16 août. L’escadre de don |

Miguel composée du don Juan, du port de 74 canons,
de trois fréyates, et de trois autres petits vaisseaux,

s'était montrée près d’Oporto, suivie à quelque dis-

tance par l’amiral Sartorius, avec une frégate, et le:

batean A vapeur le © Romeo)’ Le 1-4, ils étaientà 6,

lieues du port. I paraît qu’à cause de la supériorité des|

équipages et des vaisseaux voiliers de la flotte do don;

Pédro. Ces deux frégates sont obligées, de la suivre et|
de l’amuser, et d’attendre l’occasion de la séparer, pour

d'attaquer ensuite. ll y avait eu un engagement dans la

nuit, pendant lequel Sartorius reclame de grands avan- :

tages, ayant tué et blessé cinq où six hommesdanscha-|

cun des vaisseaux de l’escadre de don Miguel, et ayant

coupé une des voiles de don Tuan. Le 16, les deux |

flottes étaient encore au delà de la barre, mais sans qu’il

y eut eu d’autre engagement. L’escadre de don Miguel -

s’était approché du fort St-Jean, mais sanstirer un seu

coup de canon, _Les relations de terre, disent que les

statious d’Oporto étaient dans une vive anxiété, s’atten-

dant à deux où trois attaques simultanées de la part des|
troupes de don Miguel. Les marchauds de cette ville!

sont dans la plus grande aliarme, comme il s’attendent

bien qu’il n’en résultera que de grands dommagesàleurs
propriétés. Î ]

Le commandant en chef de l’armée portugaise est arri-
vé à ses lignes devaut Oporto, accompagné de sir J.

Campbell, avec des renforts considérables, principale-

ment de cavalerie, et l’on s’attendait, que l’ordre pour

monter à l’assautallait être donué immédiatement. Cette

ville étant actuellementbloquée de toutes parts ; le résul-

tât ne peut pas être douteux, quoiqu’il y ait toute appa-

rence quela petite armée resserrée dans ses murs, se dé-

fendra vigoureusement. La ville se prépare à soutenir

un siége régulier; les rues sont bloguées,des barricades
se forment de tous les côtés ; les priucipales maisons
prennent l’aspect. d’une garnison, et onfait tous les pré-
paratifs pour offrir une résistence prolongée.

Londres, 23août. Depuis lundi, les ageus de don Pedro,
se sont employés'avec beaucoup d'activité à obtenir des
recrus pour son armée. Quelques centaines de ceux-ci
se sont déjà enrôlés. Ils doivent recevoir trente-six sols
par jourjusqu’à ce qu’ils soient envoyés devant Oporto,
et une fois embarqués, ils recevront Æ2 10s. par mois, ;
indépendamment de leurs provisions, Un grand nombre
s’étaient enrôlés hier.
Le nouvel emprunt de 150 milliens au profit de la

France, vient d’être conclu le 10 août, à 984 par cent,

Les contractans étaient Rostchild et compagnie, et d’au-

tres, au nombre de 27. Cet emprunt a été prélevé sur
la Bourse à 100 francs 25 cents ; mais;il ne parait pas a-

voir été accueilli bien favorablement, à cause de l’appré-

hension de la guerre dans laquelle les spéculateurs ont

été jetés en voyant le ministre des finances accepter des

offres de 24 par cent au dessous de ce qu’ils s’attendaient,
qu’il fixerait le prix minimum, ‘

Bruxelles, 21 août. C’est hier, 20 août, que le roi et

la reine ont fait leur entrée solennelle dans notre ville,|

après avoir passé les deux jours précédens à Laecken.
Les rues par lesquelles a passé ln procession étaient dé-
corées avec magnificence ; une foulo immense les rem-
plissait, ‘ Ç

Parmi les différentes réponses duroi aux discours qui
lui furent adressés, on a remarqué celle qu’il a faite au

“ Bourgmestre d’Anvess. Sa Majesté luià dit “ J'ai ap-

. pris avec peine les bruits‘ qu’on a fait circuler pendant.

mon absence sur la question importante de la navigation
de l’Escaut; je puis assurer que ces bruits sont saus au
cun fondement, et je suis persuadé que notre situation

}

: eru devoiradopter une noutratité

{ faire respectercette neutralité par les autres

: Etats-Unis.

mme grande mosquée qui était la principale de la ville.
Il a fallu agir de ruse pour renverser cet édifice. Les
ingénieurs français ont opposé pendant plusieurs nuit des
mineurs qui travaillaient sans velèche ; et quand la mos-
quée fut minée, onla fit écrouler. Les Arabes ont cru
que c'était une punition du ciel, et ils disent que Maho-
met les abandoune. :
Dans la chambre des lords, le 15, lord Wellington cen-

sura fortement le gouvernement sur la marche qu’ilte-
vait envers le Portugal. Lord Grey, en réponse, se ré-
cria contre toute part qu’on pourrait accuser l’Angleter-
re d’avoir prise pour amener la lutte actuelle. “ Le mi-
uistère précédent avait qualitié lui-même d’usurpateurle
prince qui y gouvernait de fait; le ministère actuel qu’il
s’était emparé de la souveraineté, tandis qu’il y avait une
armée britannique sur le territoire portugais. C’était la
le momentoù il aurait fallu intervenir. On n’avait ju-
mais reconnu don Miguel, et on avait toujours donne à
donna Maria le titre de “ Sn Majesté très-fidèle.”” Lors-
quele présent ministère arriva au pouvoir, il y avait une
négociation pendente au moyen de laquelle don Miuel
anroit été reconnu en accordant une amnistie. Dien
loin de là, les prisons furent remplis de victimesde la
plus cruelle tyrannie dont l’histoire offre l’exemple. La
jeune reine avait été reconnne comme telle par le minis-
tère précéd »nte, traitée comme telle par le feu roi, elle

| soutevait maintenant ses droitsau moyen d’une expédi-
tion, ll ne croyait pas commele noble due que l’Augle-
terre avait mal agi en n’empéchant pus cette expédition.
Le faire eût été contradictoire puisqu’on reconnaissait le
droit. La guerre civile régnait maintenant en Portugal,
et il ne le regrettait pas moins que le noble duc. Ce
dernier avait déclaré le succès de don Pedro impossivle.

| Ml est vrai qu’il ne s’était pas encore beaucoup avancé,
et que ces forces militaires ne lui promettaient pas le
succès si tout le peuple était contre lui et si le roi de fait
avait une armée pour maintenir sor autorité. Mais
malgré ce qu’en disait le noble duc, ceci lui paraissait
extrémement douteux, et connaissant le systôme Te ter-
reur qui avait régné en Portugal, il était surpris même
qu'on ne se fit pas montré davantage en faveur de don
Pédro. Dans cette conjoncture, le gouvernement avait

Joatil niait la vicia-
Notre fiotte avait été demandée par les marchands

Mais le gouverue-
tion., : ee
qui ne se croyaient pas en sûreté.

: ment de fait ayant fait des représentations contre le re-
tour de la flotte au cas d’hostilité, les vaisseaux n’étaient”
pus rentrés dans le Tage. Mais on avait cru nécessaire
de doubler l’escadre, pour protogerles sujets britannique
contre toute iusulte—C’était là ce que le gouveruement

| avait fait, et il s’efforçait aussi de faire observer la neu-
tralité par les autres puissances. L’Augleterre devait
être neutré daus lalutte, mais n’était pas tenue de Pétre
plus longtems que les autres puissances, et il n’hésitait
pas à dire que si l’Espagne fuisait avancer une armée
pour soutenir don Miguel, il ne croirait plus la neutra-
lité obligatoire. C’étaient là le système et les principes
des ministres. Le noble duc avait avec justice loué la
conduite de l’amiral gui était dans ces parages; mais pla-
cé dans une position neutre. il avait droit d’être la pour

uissances.
La flote anglaise n’avait rien fait qu’on pût interpréter
comme uue violation de cette neutralité.”

AMERIQUE DU SUD,
New-York, 29 septembre :—Le général Pedraza a cé-

dé aux sollicitations de MM, Zerecero et Soto envoyés
auprès de lui par Santa-Anna. Deslettres qui nous sont
communiquées ne nous permettent aucun doute à cet é-
ard. Quelque puisse être le résultat de la démarche de
M. Pedraza, ses amis conime ses ennemis resteront con-
vaincus qu’il n’a fait que céder à des instances réitérées,
et seulement lorsqu’il a cru sa présence indispensable
pour terminerla lutte sanglante qui désole sa malheu-
reuse patrie.

Le général Pedraza se rend à la Nouvelle-Orléans où
il doit s’embarquer & bord du brick pello-Indio, que l’on
à mis à sa disposition,

La goëlette Z'wo-Brothers, arrivée hier de Tampico,
vous a apporté une liasse de la Guzeta de T'umpico, con-
tenant des dates jusqu’au 27 août. Le génl. Santa-Anna
était encore à Orizaba, à 37 lieues de Mexico, avec son
son armée composée d’environ 4,000 hommes. Facio
est entre lui et Mexico avec des forces qui s’élèvent, dit-
on, à 2,000 hommes, surveillant les mouvemens de son
ennemi. Le général Bustamente était parti de Mexico
et était à 150 miles de San-Luis-de-Potosi, avec 7,000
hommes, décidé à reprendre cette ville et à attaquerle
général Montezuma dont les forces montentà 4,000 hom-
mes. La Gazeta contient un long article dans lequel
elle censure la conduite du capitaine de la goëlette des
Etats-Unis, Grampus, pour avoir capturé la goëlette
Génggal-Montezuma.

_ (Courrier de la Nouvelle-Orléans.)

ETATS-UNIS.
Les polonais viennent de faire un appel au peuple des

Si les polonais qui ont été forcés de fuir le
sol qui vit leur enfance, se décident à venir dans ve pays,
ils y seront saus doute accueillis avec bienveillance, et
ils y rencontrerons cette sympathie qui s’efforcera d’ad-
mirerle poids de leur oxil et de leurs souffrances. S'ils
veulent néanmoins se fixer d’une manière permanante
dans ce pays, il leur faudra se résoudre à devenir mer-
bres de la société, et ne plus nourrir l’espoir de conserver
leur nationalité au milieu d’un peuple dont les institu-
tions sont incompatibles avec tout autre systéme que
celui qui assure à tout le monde une égale protectionet|.
des obligations réciproques. (Boston Repertory.)

BAS-CANADA.
Nous n’avons pas encore reçu le rapport des procédés

des la grande assemblée qui a eu lieu vendredi à Saint-
Charles, sur la rivière Chambly; nous avons toutefois
reçu les détails qui suivent, de sources certaines. Il y
avait une foule considérable des cinq comtés, parmi les-
quels se trouvaient les cultivateurs les plus aisés-et les
intelligens de chaque paroisse. Parmi les membres du

“ comité présens se trouvaient les honorables Pierre D.
Debartzch, président; Jean Dessaulles, Xav. Malhiot et
Roch de St-Ours. Le comité ayant fait rapport de ses

‘prenaitdes démarches pour faire pu

 

procédés, l’assemblée adopta plusieurs résolutions, et
entre autres pour lui continuer sos pouvoirs, nommant
de nouveau l’honorable P. D. Debartzch comme prési-

dent, et en outre cing vice-présidens, dont un pour cha-
ue comté, savoir: pour le comté de Richelieu, le Dr.
olfred Nelson; pour le comté de St-Hyacinthe, l’hon.

Jean Dessaules; pour le comté de Rouville, K 8. Bour-
dages, écuyer; pour le comté de Verobères, l’honorable
Xavier Malhiot; pour le comté de Chambly, René Boi-
leau, écuyer. Les membres du comité, auxquels ont été
spécialement adjoints pourceteffet deux autres citoyeus
dans chaque paroisses, se réuniront pour dresser des pé-
titions à la législature d’après les bases posées dans les
deux assemblées, et les feront signer ensuite daus cha-
que comté respectivement.

On nous annonce quo d’après les expressions dont
Son Excellence s’est servi dans sa lettre aux magistrats,
l’assemblée n’a pas jugé expédient de lui faire parvenir
la raquête adoptée précédemment pour demauder la con-
vocation du parlement. ; ,

M. Galt, et une députation de la compagnie améri-
caine des terres, ont travaillé avec lord Goderich, au bu-
reau colonial, à Londres, le 18 d'août.

La publication du VNpicaTor (Journal dans: la Lan-
gue Anglaise conduit dans les prineipes de la trés-grande
majorité des habitans de cette province) sera reprise très

+
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n'est pas survenu, du ler mai au ler odtobro, une gelée
suffisante pour se faire remarquer sur les plautes Les plus
tendres. .

Québeo, ler octobre 1882.

Monsieur l’éditeur, : 4 à
J'ai lu dans le Canadien du ler courant un éorit daté,

Hôtel-Dieu, Québeo, 28 septembre 1832, signé Wm.
Marsden, que nous avons vu secrétaire par désire d’une
assemblée, dite générale de la profession, dans le Mercy
du 25 août 1832, Je ne nierai pas que la première s
ance de cette assemblée fut générale ; tous les membres
de la profession y furent, peur ainsi dire, sans savoir ee
qu’on voulait faire. n nomma le docteur Holmes
président, qui fat si charmé de d'honneur qu’on lui fhi-
snit, qui eut une si haute opinion des motions proposées
et secondées par MM, Rousseau, Lyons, Nowland, Ro-
berts, Vou1Mland, Caldwell, etc, qu’il donna pour ré-
ponse i la seconde notification, qu’on lui fit d’une nouvelle
assemblée, “ qu’il n’irait point, car dans son opinion, la
conduite du comité rossemblait à de l’espionnage.”—
L'exomple du docteur Holmes fut suivi par les autres
premiers médecins de Québec ; en conséquence de quet;

ux” qui voufhient faire des motions et passer des réso-
lutions eurent beau jeu, car il n’y avait parsonne d’auoun
poids qui put les opposer ; et nénnmoins fidèles à leur  iucessament,

La rédaction en est confée à d’habilles écrivains.
Toutes lettres, communications &c. doivent être en-
voyées (affrauchies) à M. Ludger Duvernay, bureau do
la ‘Minerve, où l’on reçoit les abonnemeus, ainsi que
chez MM. E. R. Fabre & cie, libraires, vis-à-vis la prison.
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Nous avons reçu ce matin, par la voie de New-York,

des journaux de Londres du 24 et de Liverpool du 25

roût. . ;

Don Pedro était à Oporto le 16, et fortifiait la ville.—
Le 6, une assez forte partie de son armée fut battue ar

les troupes de don Miguel, à quelque distance de la ville.

L’escadre de don Miguel, qui avait prit la mer, était à

quelques lieues d’Oporto le 15, et si l’amiral Sartorius ne

la dispersait pas, la position de don Pedro devenait des

plus critiques,

  

Nous apprenons que la proclamation appelant le parle-
ment de cette province i Pexpédition des affaires, doit
être émanée aujourd’hui, et que le jour fixé est le jeudi
15 novembre prochain. , .
Les journaux du Haut-Canada de samedi dernier four-

nissent la proclamation de sir Joho Colborne, sommant
le parlemeut pour l’expédition des affaires au 31 cou-
rant,

Deslettres particuliéres de Londres, datée du 22 août,

de personnes bien infurmées surles affaires relatives au

pays, ne parlent d’aucune décision sur l’affaire de M, le
procureur du roi.

Nous apprenons qu’on doit circuler incessamment le
prospectus d’un nouveau journal hebdomadaire en lang ue
anglaise, intitulé Z'he Pilot, qui sera publié à Québec.
La rédaction serait confiée à un mousieur irlanduis, mé-

decin de la Basse-Ville,
Une lettre de la rivière Chambly nous mande qu’on

yublier unjournal heb-
domadaire en languefrançaise, au-village de-St. Charles.

La rédaction surait été offerte à un monsieur français,
domicilié à Montréal. .

M. Chapman et M. Revans de Québec viennent de
circuler le prospectus d’un nouveau journal quotidien
en langue anglaise, intitulé Z'he Daily Advertizer. 1
doit être publié à Montréal et la première feuille parai-
tra le ler mai prochain.

 

Deux personnes atteintes du coléra ont été admises à
l’hôpital des émigrés hier, Nous apprenons quela mala-
die s’est manifestée daus la prison, et que M. Campbell,
autrefoisépicier, rue St. Jean, en société avec M. Stiu-
son, et détenu pour dettes, y a succombé hier.

>
 

Quinze à vingt bâtimens sont entrés dans le port la
nuit dernière ; entre autres le. Favorite parti de Gree-
nock le 25, la Fanny partie du même port le 28; et
l’Artemis parti de Liverpool le 25 août. Iis ont appor
té des journaux anglais et écossais du 25. Une ving-
taine de bâtimens restent à la Grosse-[sle. ‘
La nouvelle barque à vapeurle Cunadian Eagle, mis

en chantier par feu M. Greenfield, est arrive ici aujour-
d’hui sur son premier voyage de Montréal.

RAPPORT D’AGRICULTURE,—septembre 1832.
Il a tombé moins de pluie que de coutumedaus le

mois de septembre. La température a été variable et il
est survenu de nombreuses belles journées. La plus
grande chaleur s’est élevée, le 3 et le 28, 3 80 © de Faren-
heit. Dans la nuit du 13 au 14, il a gelé d glace dans
piusieurs endroits, et les cotous do patates alust que les
plantes tendres ont été détruits. i .,

Les grains qui avaient été ensemencés de bon prin-
temps, ont atteint leur maturité au commencement du
mois : ceux ensemencés plus tard étaientverts, et une

partie considérable fut été coupée dans cetté condition.—
ne grande partie de ceux qui furent coupés ont été

serrés en bon état. Les dommages qu’à essuyé le bled
par suites des attaques d’un petit verre sur les grains du
led même sont considérables ; l’avoine a aussi beau-

coupsoufferte parles gelées, où elle n’aura pas le temps
de mûrir,

première manière, ils intitulèrent toujours leurs minutes
“ à une assemblée de la faculté.” Si cinq ou six étran-
gers pratiquant la médecine à Québec sont la faculté de
Québec, ils ont raison. ;
Dans son premier avertissement, celui du 24 août, con-

voquant une assemblée, car il nefaut pas le confondre avec
celui du mois de septembre ; où après Avoir détaillé tous
les services qu’il a renduau pays, il nous avertit qu’il est
Wm. Marsden, chirurgien,etc, telle rue, lel numéro, eto.,-
il est dit que cette assemblée sera convoquée ** pour
“ prouver au public 1a négligence du bureau de santé, à
“ remplir certains devoirs qui lui ont été imposés paz. Ja
“ législature, par laquelle négligence la mortalité a efé
“beaucoup augmentée dans cette cité.” Il est inutile
de donuer le démeuti À cette assertion, car comme cela
n’a jamais été prouvé, persoure ne l’a oui, et tout le
monde sait que rien est plusvrai que “ parturiunt montes
nascitur que ridioulus mus.” _

Enfin le 28 septembre 1832, & une assemblée de la
faculté, on soumit au comité permanentla résolution du
bureau de santé du 22 courant, qui décida sans hésiter
“ que cette imputation était injuste et non fondée, que
“ la profession se trouvait dans I'impérieuse nécessité de
“ prier le bureau de publier les noms des membres de la
“ profession médicale qui peuvent avoir contrevenu dans
“le sens de la résolution du bureau en date du 22 cou-
“ rant” Ils pourraieut exempter cette peine au bureau,
en réferrant aux minutes de leurs assemblées, (exceptant
toujours la première,) et là, sans exception, ils trouve-
ront les noms de ceux qui n’ont pas coopéré avec le bu-
reau.

Un hommevoulant acquérir de la renommé,
et ne trouvant pas d'autres moyens que de
sejeter dans le Mont Etna, il s’y jeta.

Hisrore.
 

M. Neilson,
Comme il a plu au savant docteur Carter, soi-disant

officier de santé résident à William-Henry, de contredire
dans le Herald le petit paragraphe queje vous avais prié

arrivés duos notre petite ville, et qu’il est surpris de
notre exposé, ne sachant pas-où j'ai pu puiser-mes infor--
mations ; pour tranquilliser le docteur et pour mejustifier,
je lui dirai que je tiens ces informations de gens qui
l'avaient pas peur de visiter les malades et qui en ont
vu quatre ou cing contre lui un, tout enleur procurant
les secours spirituels et temporels ; et afin qu’il voie qu’il
n’est pas aussi bien informé lui-même qu’il se l’était ima-
giné, je vais lui donner les noms et l’âge de ceuxqui ont
succombés ila maladie.

Frangois Rondeau, 82 ; Charles Dillard, 40 ; Edouard
Delligall, 20 ; Jean-Bte. Crête, 40 ; Catherine Antaya,
40; Bernard Kealing, 64; Joseph St-Martin, 40 ; Fran-
çois Cazavant, 42 ; Henry Sairs, 31; Amable Bellair, 47 ;
Marguerite Berrord, 55 ; Elizabeth Carpentier, 5; Adé-
laïde Carpentier, 15 mois ; Etienne Courchéne, 50 ; Ma.
rie Lachapelle, 66 ; Jean-Bte. Letendre, 25; Matie-Annê
Berard, 22; Joseph Letendre, 72; Catherine Fortin, 4 ;
Julie Fortin, 1 ; Louis Godfrog, 20; Angèle. Chapedelum,
14; Louis Bellehumeur, 5; Thomas Provost, 25; tous
ceux-ci sont morts dans la paroisse. Ronald Macdonald
et Louis Cartier sont morts sur un cageu et ont été en-
terrés dansle cimitière catholique, et outre ceux là, deux
étrangers, dont l’un est mortici et l’autre sur un bateau
à vapeur ont été enterrés dans le cimitière protestant.
Depuis le cing septembrejusqu’au 14, il y a eu plusieurs
cas de coléra, deux personnes seulement sont mortes ;
Etienne Peltier, 30; et Raphael Bellehumeur, 9. De.
puis la mort de ce dernier, la maladie semble être dispa-
rue eutièrement. En voilà assez, i} me semble, pour
apprendre à notre docteur ce qui se passe dans son village,
et s’il en faut plus long, je pourrai lui envoyer à son
domicile une liste de tous les cas qui sont arrivés ici de-
puis le 13 juin, Comme monsieur l’officior de santé pa-
rait piqué de ce qu’on pourrait penser qu’il a manqué à
son devoir et qu’il parait avoir fort à èœur de remplir ses
devoirs, je prendraila liberté de lui faire una question en
passant. Le bruit court ici que le soi-disant bureau de
santé de William-Henry a reçu Æ50 de celui de Mon-
tréal, pour achever un hôpital qu'on-disait être commencé.
Outre cela, nous citoyeus du district de William-Hen:y,
avons sousctit une certaine somme pour l'érection de
cet hôpital. . Où est cet bôpital ? où sont les £50 du bu-
reau de santé de Montréal, et qu'est devenu le montant
de nos souscriptäbns ? Je désirerais, ainsi que plusieurs  Les patates durcissent vite, et elles seront prêtes a être

recueillies sous peu ; elles sont grosses, mais passi bien
garnies que de coutume. - Dans quelques endroits leurs|
cotons furent atteins de la gelée dès le 25 août, et de
nouveau dans Ja nuit du 13 au 14 ; la récolte à la suite de
pareilles attaques se trouve toujours endommagée. Le !
peu de navets qui ont été ensemencés paraissent devoir ;
donner une bonue récolte ; ils sont cependanttardifs, et
dans quelques endroits ils ont été endommagés par les
sauterelles - . |

Les paturages se ressentent encore de la secheresse du
mois de juillet; mais l’herbe des prairies et des champs
de grains, a soulagé les bestiaux et augmenté le luitage,
qui cette année a toutefois été que peu considérable,
La récolte de pommes et de prunes est composés cette

année de quelques fruits épars déchessés et atteins par
les verres, qui tombent au gré du vent. Les arbres ont
été endommagéspour plusieurs années. Le produit or.
dinaire des jardins sera presque égal à celui des années
moyennes, | ,

out considéré, l’été n’a pas été propice À la végé-
tation dans cette partie de ld province, La perspective
est meilleure à l’égard du distriot de Montréal et du Haut.
Canada. Le bled se venduit à Albany le 25 septembre
de 516 @ 6 schelins le minot. Quant à la récolte en
Europe, on l’a dit être bonne ; il n’y a cependantrien
de certain, excepté que les prix n'avaient point subis de
sausse. .
La chaleur moyenne de l'été jusqu’à présent aété

moindre que la chaleur des années moyennes. Les mes
lons et les raisins n’ont pas mûris au soleil, êt lu végé-
tation n’a. pas atteint et soutenu sa force’ Acooutumée,
quoique certainementelle était meileuse ques 196i
ans les endroits voisins do la ville de Québec même, il   “co ; barque Albury,

® eubson, Newcanle, A

autres, savoir si cet argent a été placé à intérêt ou à
fond perdu, -

 

- UN souscRIPTEUR,

KE ille, lundi à Demos. de éUn cette ville, lundi dernier, l'âge 26 una darge Angée
lique Alger Débigaré, épouse do M. Joseph Pélison. 8

Ste, Anne de la Pocatière, dame vouve LMionne; épouse de
feu Jean Dionne, feuyer, N: Ps
Au mêmeendroit, Pierre Dionne, écuyer, capitaine de. milice;

À l'âge de 72 ans, .
A Beaubarnois, le 23 du mois dernier, M, John Hanter, &

un avancée M. H. était natf de Kilmarnuck en Ecosse;
et a6té marchand à Montréal pendant l'espacede 40 ans, ~
A Teirghonne, vendral, 4 l'âge de 73 ans, Joseph Turgeon,

Ecuyer, l'un des plus anciens notairès de la provitice, arcien
membre du Parlement Provinciat. M. Turgeori avait ête get
dantlongtemps un des notaires dont (a pratique était la frlux Éteris
due et la imieux méritée. 11 avait cessé d'exercer sa profession
depuis nombru d'années. JI a souffert avec courtigé ln longue,
maladie qui I'a enlevé, Sa dame et l'un de ste ehfarts étant déc
céuôs avantlui $ 11 laisse pour seul.ls et héritier, M. Joseph Ov
Turgeon, l'un des représentans accuelsdu comté de ‘T'errebonnt.:

' {Minerve.)
À St. Roch des Aufnets, lundi, &é septembre, âgée de 3 ang,”

lauce Pauline, Alle de P; Dénnelly, Ecuyery Chirurgien de la
Marine, dernièrement decédé à London, HautsCanada
pe

PORT DR QUEBEC.

AEXPEDIES PSROUE Bi
coori oer,  ndeen, A. Axkirison mv.Lady

I, Carter & Muck3 brick Marys; JaeLast, Straughan, Caroline, Butler,
Les

Liver
Gilmour & cop godin

Reh,EibsAtbnSomesuriér. co c # h Rodger,
Dean5 co ; de Cear, Itussel Groeuocldo. 5 de. Juntoi-Wn
ford, Belfast, Goes H, Pork

+

d’insérer dans votre Gazette au sujet des cas de culéra…

‘



.—=—Nav. Artemis, Sparks, 26 do, de Liverpool, à Masson & co.

° VENDREDI, 12 du courant, à UNE heure, aux magasins de

- 6 cateses chapeaux d’hommes et de

89 do.=Rrick Telemachus, Lee, Poole, H Lemousilor & eo f
1. Se. Ann, Bernier, Miramichi, Ç. F. Aylwin ; brick hss.

th, Atkinson, Sunderland, H Lemesurier & co ; barque Hare
riot, Luck, Londres, W, Price & co; ship Bolivar, Fenwick,
Liverpool, A Gilmour & co; goël. Rachel & Jane, Hamilion,
Miramichi, C. F.tAylwin ; brick Silestria, Walch, Jamsique, J.
Leaycraft ; do. Procris, Arnold, Southampton, H Lemesurier &
co ; barque Marshall MeDonald, Smart, Liverpool, T. Froste &
co; do. lailas, Hail, Cork, Moir & Heath; do. Pons Ælii, -
Blair, Chatham, Pembertons ; godl. Louisa, Sire, Arichat, D.
& C. McCallum. '

- Oct. 1or=æBrick Cyrus, Maun, L'merick, WW. Price & co ; do.
Nightingale, Cruickshanke, Londondeury, Sewell & Hamilton
godt. Moric, Hoffman, Baie 8t, George, 5. F. Holcomb ; brick
Richard, Blackicy, Liverpool, E. Baird.

ENTRE'S EN DOUANE.
Oct 1ore=Nav, Jessie, Burton, 20 Août de Sydney, à H. G.

Forsyth& co. lest, :
smeBarque Euphrosyne, Samson, @ do. de Bridgewater, à H.

Lemesurier & co, bricks, :
8 domÆrick Shannon, Gibson, 4 do. de Sunderland, à À. Gil-

mour & co, charbon et vitres.
4 Oct.Brick Favourite, Allan, 26 Août de Greenock, à Wm.

Price & co, marchandises. 22 émigrés. ’

marchandises.
Aussi,

La Fanny, de Greenock; Hero, de Bristol; Anrigua Packet,
do Liverpool 3 Exmouth, de Limerick ; Lord Mulgrave, de
Holl, ‘Town of Ross, de Ross; Sisters, de Stoekion ; Intrepid,
de Hull ; St. George, de Maryport 3 Agenoria, de New Ross ;
Erato, de Montego Bay ; Earof Aberdeen, de Belfast ; Char.
-lutte, de Liverpool ; Dykes, de Leanelly,
— SARI dass. —

- SOCIETE’ DU FEU DE QUEBEC. .
VIS est par le présent donné à toutes personnes qui
diseraient faire ramoner leurs cheminées à un au-

tre temps que celui fixé par loi, de s'adresser, par écrit, à M. Wil.
liam Connell, collecteur des argens de la Société, et laissé chez
lui au faubourg St. Jean, rue St. Gabriel, en arrière du Jupiter,
où laissé chez M. Belteau,. H. V., rue Ste. Anve, No. 14.

Yur ordre,
R. G. BELLEAU,

Québec, 5octobre, 1832. Sec. $ F.Q.

AVERTISSEMENT, .
rPOLE personnes endettés envers la succession de

feue Cécile Guay, vénve en son vivant de Louis
Robitaille, ainsi qu'envers la succession de feu Edouard Robi-
taille son flls, dela Pointe Levy; sont priées de payer leurs
comptes au Notaire soussigné, qui est autorisé à régler ces succes-
sions, d’ici au quinze du mois d'octobre courant, sans plus long
délai; et ceux qui ont quelques demandes contre les ditss sucees-
sions, sont Aussi priés de présenter leurs comptes duement at-
testés au dit notaire soussigné. ;

J. B. COUILLARD,
Pointe Levy, ler Octobre, 1832. Notaire P.

E soussigné prend la liberté d’informer le public
qu’il a pris une commission d’encanteur, et qu’il est

prêt & se charger d'aucune vente de meubles qui sera confiée à ses
soins et paiera le montant de telle vente le jour suivant; sa de.
eure est.slluée n © 48, rue St. Jean,

; J. 8. HILi
Québec, 3 octobre 1852.

CHAMBRE D’ASSEMBLE'E,
Mardi. 22 mars, 1831.

ESOLU,—Queles impressions faites pour la Cham-
y bre soient partagées en trois classes, savoir : im-

. pressions pendant la session, impressions hors de la session et im-

Dressions du Journal et de l'Appendice, et qu’elles soient of-
fertes annuellem:nt 3 la concurrence et données ensuite, par un

ou plusieurs Contrats à la personnequi fera l'offre la plus avan-
tageuse.

Attesté,
Wu. B. LINDSAY,

. Greff, Assemblée.

Buresu du Greffier, Chambre d'Assemblée.
Québce, 1er. Octubre, 1832.

.. Conformément à la Résolution ci-dessus, ON recevra les sou-
missions jusqu'à l’ouyerture de la prochaine Session, dans la-
quello elle seront coumisses à la décision de la Chambre. Les

umissinns devront être adressées au Greflier de la Chambre

 

d'Assemblée et eudossées ‘ Soumissions pour Impression.’
. B. LINDSAY,

Greff. Assemblée.

District de
Québher, AVIS. .
A- visite annuelle des Chemins dans la partie infé-
rieure du District, sera faite eutre le 5 et le 20

d'Octobre conrant.— Les inspecteurs seront notificz une journée
d'avance, du jour et l'heure que le Grand Voyer où son Député
a rendra à leurs lignes respectives, afin qu’ils puissent s'y trotiver
avec leurs Sous-Voyers, pour l'accompagner conformément à
1a lol.

E. W. R ANTROBUS,
ler. Octobre, 1832. Grand-Voyer._

— AVIS.
ANS quelques jours sera soumis an
PECTUs d'un ouvrage qui sera intitn

AN HISTORICAL NARRATIVE OF THE BOARDS
OF HEALTH of Lower Canada, par Geo Rosgxrrs. Chirur-
fen, sous une anulyse critique de ANTHONY VON 1rrcAND,
cr. M. D.

hinc pallor et iræ, .
Hinc metus, insidiegue, et nulla modestia voti:

L'ouvrage ci-dessus sera publié par souscription, in un volume
Octavo, et comprendra plusieurs documens liés avec le sujet, ct
qui expliqueront les mesures et la conduite suivis en cette pro-
vince par le Gouvernement, les Bureaux de Santé, les habitans
aisés et autres pendant lerègne du coléra.

Québec, 26 sept, 1832.

publie, le Pros-
—

 

~ VENTESPAR ENCAN.
Chiarbon de terre—Par W. 1. DUPONT, sur le quai des Tnde®

SAMEDI prochein, à DEUX heures:
EUX cents boisseaux de charbon de terre, propre
pour brûler dansdesgrilles, en lots à la commodité

des.acheteurs, qui se débarquent maintenant du brick Margaret.
4 octobre, 1832,

Henry Arxivson, Ecuyer, par J. & J. M, FRASER:
PPOSITIVEMENT sans réserve pour clore diverses

consignations,
5 6 quarts raisins

17 dito groseilles de Zante
- 8 balles plume

-100 cruches huile de lin de Londres
300 barils blanc de plomb dito
100 do peinture noire dito
60 do do jaune dito
80 do do rouge dito
50 do do verte dito
18 quarts cloux assortis
17 do fiches de 84 à 8 pouces
4 do chaines de bœufs et traits,
20 do tôle
16 quarts plombà tirer grosseurs assorties
85 Caisses pipes de Hunter
100 quartauts poudre tirer £ F.
85 paniers poterie assortia pour ce marché, comme on

peut le vair par les catalogues chil les Encanteurs,+
30 paniers meilleurs vitres à couronne
1 Cniste sauces
18 pièces de cheminées de pierre noire élégamment ci-

sclées, .
£ paires roues de charrettes faites en Angleterre

* 8 pipes vin d'Espagne =
8 Flo do de cnève
2 barriques brandy
4 do vin sherry
50 Caisses meilleure huile à salade
+ 4 caisses brandy aux cerises, 1 douz. chacune
18 poëles «simples de 2) et 3 pieds.—…n=noæ2 octobre.

Venteétendue et de prix de Marchandises Sèches.
SAMEDI zr LUNDI, 13 et 15 du courant, aux Chstnbres d’en
can de J. & J. M. FRASER, rue St. Jacques, positivement
et sans réserve, UN nombre de Caisses et de balots de marchan-
dises manufacturées (en partie au compte et profit d’une suc-
cession en faillite), entre autres:
UATORZEballes toiles de ménage, toile à draps,
coton des Indes, salempores, coton à chemises

bianchi, crossevers bleus etblanc, coton rayé bleu et noir et rouge
nc.

o bias balles couvertes à points de 2}, 3, 4 et 5 pts, et cou-

vertes à rose de 10-4,
10 caisses drills blanchi et gris, fil 4 cordonnier et À coudre

de qualités et couleurs assorties, toile d'Irlande, toile
ouvrée, mouchoirs, &c,

S caisses contenant 36 pièces drape S. P. noir, bleu, drab
d'Oxford, brun et olive,

11 balles drap large de l'Ouest d'Angleterre presquetout bleu,
mes de castor, (out

nouvellement débarqués du Richard, de Liverpool,4
% balles areillers drab, storments, boverteen, topis de tables

* tout fails. .

“Les conditions seront éaoncées lors de 1a vente,
+ HENRY ATKINSON,

LE soussigné, exéouteur testamjentaire de fou Tuc-
Mas LEE, éouyer, notaire public, prie ceux envers

qui la succession est endettée do lui transmettre le montant de
leurs reclemations et ceux qui lui doivent %I or sune délai,

Québse, 17 septembre 1859. 8. C. LEE.

. - AVIS.
LE soussignéinformele public qu’il entreprendra aux

prix les plus modiques, toutes sorte d'ouvrages de
menuiseries et charpenterig.æS'adresser, faubourg St. Louis,
No. 16, rve Lacheviotidre,
‘Québec, 2 oct. 1852. BAZILE RICHARD.

1,IVRES de Prières, &o. à vendre ches NemsoN &
Cowan, rue de la Montagne, côte de la Basse-ville,

savoir jem
Paroissien Romain, papler fn, âg. morroquin plaqué, doré et

ré sur €,
Petit Paroissien id id doré id tranch
Petit Paroivsien des Fidèles id id id
Paroiesien des Demoiselles

=

id id iaParolssien des Dames id id id
Hevres Nouvelles des Dames id id id
Formulaire de Prières Chrétiennes * id id
Imitation de Jésus-Christ - id id id
Imitation de ls Ste: Vierge id id id
Journée du Chrétien id id id
Visites au Saint Sacrement id id. id
Chemin du Ciel id id id
Office divin id id id
L'Ange Conducteur, bien relié
Heures Nouvelles, en gros curactères

id à l'usage des Dames, id -
Epitres et Evangiles
id id en petit format

Semaine Sainte
Heures Romaines
Livre de Vie
Vie des Saints
Etrennes Spirituelles
Pensées Chrétiennes
Journée du Chrétien
Petit Paroissien
Formulaire
Imitation de Jésus-Christ
Imitation de la Ste. Vierge
Visite au Saint-Sacrement
Journée Sainte
Graduel Romain, en moroquin, en veau et en mouton
Vespéral 6 id id id
Processional Ja id id
Extrait du Processional, en veau
Cantiques dus Misi
Cantiques de Marseitles
Oflice de l’Eglise
Tableau de 1a Messe
Pensez-y-bien
Instructions Chrétiennes pour les Jeunes Gens
Neuvaine de St. François Xavier
Histoire Abregée de l’Ancivn Testament

id id du Nouveau id
id id de l'Ancien et du Nouveau id

Quinzaines de Pâque
Heures Française
Grand Catéchisme
Petit Catéchisme
Abridgement of Christian Doctrine for the use of the

Liiovese of Quebec, }
LIVRES D'ECOLES.

Sirer—Elémens de la langue Anglaise, nouvelle édition,
considérablement augmenté par M. Poppleton, ’

Grammaire Frangaise et Anglaise par Chambaud
id id id par Perrin
id id id par Boyer
id id id par Levizac .

Dictionnaire Anglais et Français et Français et Anglais par
. Boyer

id id id id par Deletanville
id id id id par Nugent

Elements of French Conversation, with vocabulary,
Anglais et Frangais, par Johu Perrin }

Grammaire Française par l’Lhomond
Grammaire Latine par do.
Nouvelle Methode pour apprendre à bien Lire, .
Nouvelle Abrégé de la Gévgraphie Moderne, &c. &c., à l’u-
sage de la Jeunesse, (récemment publié)

Syllabaire Français par Porny
‘Traité d'Arithmétique, par J. A. Bouthillier
Recueil Choisi, par Wonostrocht
‘l'élémaque par Fénélon
Alphabet Français, double et simple
Virgile, Horace, Cicéron, César, Ovide, 8vo.
Viris illustribus, &e, &c.
Exemples pour écrire.

Aussi, papier, encre, plumes, ardoises, et toutes fournitures
d'écoles. :
On fait une déduction considérable sur les prix, en faveur de

ceux qui achètent en gros.—4 octobre 1832.

ROBERT F. MAITLAND & Cie.
OFFRENT EN VENTE,

IN d’Oporto supérieur, marque de Harris & fils,
Sherry, pâle, brun et or,

Madère des ludes Occideniales, marque de Phelps et Cie.
T'énérilfe supérieur de Londres,—en pipes, en tonneaux et en

quart de barrique, : 7
Claret de Lafitte et Latour, en boites de 3 ous}

vendange de 1825,
Champaigne efferverscent supérieur,
Vins de Hock, Sauterne, Malmrey et Tinto,
Vin d'Oporto, choisi, neuf années en bouteilles, et gardant sa

couleur,
Poivre blanc et noir
Sago des Indes
Sucre des Indes en sacs
Andigo de Madras
Marir~des en § douz. de bou. |

Cire pour lettre
Papierà écrire et à enveloppe
Savon de Windsor.
Noir à soutier de Day & Mar-

tin en pâte et liquide,
Porter de Hibbert 3 doz. par

quart,
Cordage, assortiment cholsi
Peaux de veaux et cordovan
Carbonate de Soude

teilles par caisse,
Saucesde toutes descriptions
Poudre a Curry
Moutarde de Durham
Clous de giruffle
Muscade

AUSSI QUI ST DEBARQUENT. ’
50 boîtes chandelies de londres, mêches de cire, 4 à G À la
10 do. chandelles de cire | livre,
10 pierres à filtrer à patente
Poudre à tirer de FF et FFE on barrils

EF On trouvera au-si dans leurs magasins, constamment un as-
sortiment de vins en boufeilles.

No. 4, rue St. Pierre.
Quéhec, 26 juillet, 1832.

VENDRE:—Se débarquant maintenant,
25 quarts Raisins à pudding, de la grosse espèce,
30 do de raisins de Corinthe
9 ballots de plume

50 buites pipes à chasseur
8 pipes Geniève
6 tonnes brandy
10 pièces pour cheminée, de pierre
10 ballots de toile A voile, blanchie

138 rouleaux cordage de toué, &c,
120 quartclous et fiches assortis
18 quarts plomb à tirer No. 1 a 5

200 jarres de 5 gal huille de lind Londres
1050 barils blanc de plomb de Londres
200 do  peinture noir do
100 do do rouge do
100 ao do verte do
100 do do jaune do
106 boites huile à salade de France, de meilleur qualité
50 paniers vitres (crown) 2 x 12 et 3 x 19
160 barils poudre à tirer FF

S'adresser à |
-HENRY ATKINSON.

Québee, rue St. Jacques, 13 juillet 1832,

LE soussignés offrent à vendre :—
Rum de Demerara, Grenada et St. Vincent, en

poinçons, barriques et barils
Cnssonade en bartiques
Mélasse en poinçons et batriques
Vin de Ténériffe, L. P. et cargo en poinçons, barriques et

Quarts de tonneaux i :
Porter et Ale de Londres, en bouteille
Tabac en Feuilles
Douves de chêne blanc. +,

5 Sept. 1832, ’ FORSYTH WALKER & Cle.

A Vendre par les Soussignés :—
5 pipes vin de Ténériffe L. P.
5 tonnes Sherry, (de trois ans)
14 quarts dito supérieure,
80 douz. dito très vieux,
20 dito dOporto, do.
uelques boites de Champagne,

Quelq AUSS1m
14 boîtes toile à volleyNo. 146,
4 do. ficelle pour Sèine et voiles,
8 do. fil de chanvre,

. 4 boites de lainager, &C.
Attendu de jour en jour, un assortiment de marchandises

’ . JOHN EDW, +& Cie,
No. 7, tue St Piurre, vis-dovis la Banque de Québec.

sèches. . Québre, 2 cotobre, 1682. .

A

Québec,-8 juillet 1802.

‘

Aux Conlricteurs et Contracteurs de Quais,
LES syodios soussignés du Nouveau Marché sur la

Ad rue St, Paul sont prêts À entrer en marché pour
l'érection d’un quai en front des lots de terrain dernièrement ven-
dus. du côté Est du dit marché, et pour la prolongation de le
rue Ramsay, jusqu au chenal de la rivière St, Charles, et aussi
pour l'érection d'un quaià l'extrémité de la dite rue pour pro-léger lu grève du marché. On pourra voirle plan du dit quai,
aveu la description de | ouvrage proposé, et connaitre les termèade psiemens, en s'adressant à M. Gauthier, qui recevra des pros
positions scellées pour le dit ouvrage, contenant les nome et si.[rer do deux bonnes cautions, jusqqu's MERCREDI 10e
our d'Octobre prochain, à midi, temps auquel elles seront ou-
vertes.

W. FienDensoN
Ave. Gavruier Commissaires du
Couin M'CALLUM Nouveau Marché

. B. Lacsanog - rue St. Paul,
50 sept. Joux Aux.
 

MAISON DE CORRECTION.
VTS est donné aux constructeurs de bâtimens et au-
tres, qu’il trouveront constamment a vendre en lots

à la commodité des acheteurs, une quantité de la meilleur étoupe
bien goudronnée.—Aussi, plusieurs cents de poches de deux mis
nots chaque, de différens prix.  S'adresser au soussigné .

Par ordre du commissaire, :
P, W. KELLY, surintendant,

N. B,æOn paie un bon prix pour des vielles manœuvres.
Québec. 27 sent. 1852. -

VIS.—Le public est arle présent averti de T6 don-
ner aucun crédit à Narcisse Rousseau au nom de

son père, vû qu’il ne payeraaucune dette contractée par lui.
_Québec, 29 sept. 1832. JOSEPH ROUSSEAU.

VIS.—Les soussignés ayaut été conjointement auto-
risés par M. Thos. Saunders de Dublin, (frère et

légataire universel de feu Jamxs Saunprne, en son vivant, négo-
ciant de Québec,) pour liquider les affaires de la succession du dit
[James Saunders, prient toutes les personnes qui ont des réclama-
tions contre la succession de les présenter sans délai, duement au-
thentiquées, au domicile du défunt. no. 16, rne Buade, et ceux
qui y doivent sont requis de payer incessamment aux soussigués,
qui fournirout conjointement des quittances paur les dettes, en
conformité à l’autorité donnée à cet effet par le dit Thos. Saun-
ders, et dont on pourra prendre communication des soussignés en
s’adressant au domicile susdit, ’

WALTER PLUNKET,
THOS. W. Di JONCOURT,

Québec, 29 sept. 1832.

VIS.—Le soussigné ayant cessé son commerce à
Québec, et étant sur son départ pour aller résider

à la campagne, prie tous ceux qui lui doivent de payer le mon-
tant de leurs comptes sans délai ; sans quoi il sera obligé de les
mettre entre les mains de son avocat. \

PIERRE MEVILLE DECHENE.
Québec, 20 septembre, 1832.

VI8.—Les Seigneurs, Co-Seigneurs et Tenaneierssde . . A
propriétaires de la Seigneurie de l’Isle du Pads,

ayant droit en la Commune d’icelle, donnent avis, qu’ils s’adres-
seront à la Législature en sa prochaine session, aux fins d’obte=
nir un acte pour les autoriser à nommer des Syndics aux régle-
mens et gestions des affaires de la dite Commune.

Isle du Pads, 15septembre, 1832,

VIS.—Les soussignés ayant été dument nommés tu-
trix et tuteur aux enfans mineurs de feu Charles

Morrison, écr., prient toutes personnes qui doivent à la suvces-
sion de payer le montant de leurs dettes à la tutrix, et ceux qui
ont des réclamations contre la succession de les remettre propre-
ment autheutiquées à la même personne.

M. T. EMEItENTIENNE MORRISON,
Wu. MORRISON, Sub-T'uteur.

Berthier, 17 août 1832.

VIS.—Le soussigné duement autorisé à régler les
affaires concernantla succession de feu l’honorable

JEAN ‘l'itomas "l'ASCHEREAU, prie toutes personnes auxquelles la
dite succession peut devoir, de vouloir bien lui transmettre lemon-
tant de leurs diverses créances, et celles qui peuvent devoir à la
dite succession, de vouloir bien lui payer le montant de leurs det-
tes sans délai, en s'adressant à LOUIS PANET, écr., à Qué-
bec, ou au soussigné, à Ste. Marie.

Ste. Marie, 9 août 1832. J. Ju. RENY, N. P.

Â VIS est par le présent donné que les affaires ci-
devant gerées sous le nom de Ross McNaught, et

cie, seront à partir de ce jourd'hui continuées par les soussignés
sous le nom de Holme, McNaught et cie

JOHN MeNAUGHT.1 par lenr procureur
DAVID HOLME. Dun. McNaught.
G. MUNRO ROSS.
DUNCAN McNAUGHT,

Québec, 1eraoût 1832 ‘
1X balots de cuir maryués R. N°. 1 à 6, etadressés
à l’ordre du propriétaire, ont été débarqués du Nor-

thumbrian, de North Shields, et restent entre les mains des sous.
signés, de qui on pouna se prucurer des renseignemens en s’a-
dressant au No. 1, rue St, Jacques,

1 septembre, 1872. L. S. LEVEY & Cie.

ERDUS dans la Basse-ville, vingt-deux louis dix
shelins, (composés de neuf billets de dix piastres).

Ceux qui les auront trouvés et qui les apporterons nu bureau de
ce journal, serant généreusement récompensés.—18 sept. 1832.

ERDU, il y a environ dix jours, le couvert argenté
du boutde l'essieu d’une voiture. La personne qui

le remettra d M M, Thointon, Nu. 26, rue St. Jean, seralibérale-
ment recompense. «

Québec, 29 août, 1832.

CONTRATS POUR LE GOUVERNEMENT,
DE propositions seront reçues d’ici à midi du VEN-

DREDI, douze Octobre prochain, pour les articles
et services suivans:—

2,650 quarts farine fine inspectée, de 196 livres chaque, en pro.
portions égales, des fabriques du Haut et du Bas- Canada, dont
1,325 quarts livrables le ou avant le ler janvier, et le reste le ou
avant le 1er juillet 1833, au magasin du roi, quai du roi; chaque
quantité étant garantie de se garder bonne et saine durantles six
mois qui suivront la livraison. Les propositions constateront le
prix p ar quart en cours sterling. et le paiement en sera fait en
billets d'échange sur la trésorerie de Sa Majesté au pro rata de
£100 pour chaque £101 108., payable sur le contrat.

EOULANGERIE DE PAIN.
Les propositions doivent constater combien de livres de bon

pain seront livrables pour chaque 100 livres de farine livrées du
Magasin du roi: On poursa prendre connaissance des conditions
de ce contrat en s’adressant au bureau.

HUILE DE LOUP-MARIN, (meilleure qualité.)
500 galons, mesure ordinaire, le prix sera constaté en cour

d' Halifax. .
75 livres coton pour méches dito.
Le paiement séra fait sur la livraison si l’article est approuvé,

VOITURAGE.
Tel qu'on pourra exiger 4 Québec, pour les départeméns mi.

litaires et les troupes pendant l’année 1833.
Les propositions constateront le prix en cours d'Halifax, pour

un, deux, trois où quatre chevaux avec cochers, et les voitures
propres au voiturage, ainsi que le prix au dessous du tarif de la
ville, auquel des voyages seul à seul seront voiturés, le prix par
corde de 130 pieds cube de bois, et le boisseau de charbon dé
terre de 36 minots, à être transportés du l’are aux Casernes ou
maisons des officiers pas plus loins que les casernes.
” Deux cautions soivables seront exigés par l'exécution sur un
contrat, et l'argentsera payé en cours d' Halifax.
Bureau du Commissariat,

Québec, 11 Sept. 1872, |

CONTRAT POUR DU BOIS.
LE Commissaire Général regevra des offres VENDREDI

le 19 octobre 1832, jusqu’à midi, de toute personne
ou personnes qui seront disposées de contracter pour fournir le
boig de chauffage pour la garnison de Québec, savoir:
Pour livrer 7000 cordes anglaises, (chaque corde de 128Pieds

cubique) depuis l’époque de l’ouverture de la navigation, à être
complettées le ou avant le 1er novembre 1833, et livrables dans
les proportions suivantes tee
foo cordes le ou avant le 15 août.
‘2000 cordes dans le mois de septembre, et le reste
‘4000 cordes dans le mois d'octobre, en telle sorte que lc tout

soit livré le ou avant le 1er novembre 1833,
On recevra des offres pour des quantités qui ne seront pas moins

dre que 1000 cordes ; et on aura soin de marquer en même tems
l'époque de la livraison.

à bois devra consister en une proportion égale d'érable et de
bouleau noir, sains, et de la meilleure qualité ; les morceaux sce
ront.de 3 out 4 piedsde long; on devra s'expliquer dans les offres :
et seront livrés en piles d’une corde, pour être après cela mis en
piles de deux cordes, et au dépens du contragtatt.

7 OU BIEN.
En fournissant le même espèce de bois de chauffage. en détail

pour une ou trois années==la cour sora livrée, et le bois sera fours
ni par le contractant sur des bons du Commissariat , mais il devra
y avoir un dépôt de pas moins de cing mille cordes dans le chan.
lier, le où avant le Ier novembre de chaque année, Len offres

 

procareurs,

 

| devront exprimer le taux par corde en monnale d’ Halifax, et lo
paymentse fern tous les mois, ou par chaque mille cordes, pourvû
que le contractantait livré 1500 cordes.
On ne permeltrs aucune vente de bois à des individus et on na

souffrira aucune commutation avec les partiesqui auront droit au
bois de chaufTage, sous une pénalité de #25 puur chaque viula-
tion de cette condition.
On pourra se procurer des modèles d'offres à çe bureau, où bien

au bureatt du Commissatiet de Montréal ou de Sorel, Québec, 8 août 1888.
>

\

BURE AU DU GREFFIEIt,
Chambre d' Assemblée,

Québec, 14 août, 1858.
N conséquence de la mort de M, Jacques Langlois,
bibliothèrsire de l’Assemblée ; la Bibliothèque et

la Chambre de Lecture serons l'erméesI u'à nouvel ordre,tieSentreffler de l’Assemblée,
VIS—Le soussigné prends la- liberté d'informerses
amis ainsi que le publio, qu’il doit continuer sur

son propre compte, les affaires d'ENCANTEUR & COUR
TIER, etagenten général suivies par feu James G. McLEAN,
et qu'il occupe les mêmes bâtisses, rue Saint-Jacque, pour cet
objet que faisant ce Monsieur, où il est prêt à recevoir pour
vendre toutes descriptions de marchandises importées, ainsi que
les productions du pays.

’ A VENDRE,
£00 boites eau de Cologne Arrow-raot en boîtes
50 quintaux biscuit 800 quintaux morue
100 quarts clous 20 paniers poterie
$5 quarts verrerie 80 boites pierre à bleu
10 tonnes ferre 1 tonne cuivre pour fiches
20 quarts vinaigre 1 quart suif
6 quarts Sherry et2dovin 10 boites chapeaux gris et

porto noir, .
AUSSI=Lereste des marchandises des Indes arrivées par le

Coldstream. P. SHEPPARD.
Un assortiment trèseétendu de marchandises sèches,
Québec, li août 1831. -

x UCCESSION dd I'Honble, Juge Taschereau.—Tous
ceux des créanciers de cette succession qui n’ont pas

- encore fourni leurs réclamations, sont respectueusement priés de
vouloir bien les transmettre sans délai au Soussigné, afin qu’il
soit procédé à terminer les affaires de la dite succession sans plus
de retardement.

LOUIS PANET,
Notaire,

M IGNACE GAGNON déjà agent pour un grand
e nombre d’écoles, informe Mrs. les syndics qu’il

se chargera de retirer les allouances des maîtres d’écoles pour 2s,
6d. par chaque Ecole, les frais de poste 4 part s’il s’en trouve et
celà pour la durée du présent acte des écoles élémentaires.
“___ Québec, 4 septembre 1832, , :

Québec, 20 septembre, 1832.

N a besoin d’un Maitre d’Ecole à St. Jean Chrysos-
tôme près d’Etchemin. 11 doit être capable d’en-

seigner les deux langues; on lui fournira une bonne maison, et
les articles nécessaires pour tenir l'école.—S'adresser incessam-
ment à M. Pierre Lagueux, à Etchemin.
Québec, 15 juillet 1832,

OHN KELLY, tailleur, informe respecteusement
ses amis et le public, qu’il vient d’ouvrir boutique au

No. 15, rue Saint-Joseph, la porte voisine à cellede Mte Defov,
notaire, où il gardera un gssortiment générale d'articles, qu’il est
assuré méritront l’approbation de ses chalands-

J. K. peut assurer ceux qui voudront bien l’encourager, que
leurs ordres séront exécutés avec attention et promptitude,
N. B.—Des habillemens tnilitaires et navales et des habillemens

pour les dames qui vont à cheval, fait d’après le meilleur goût.
Q'ébee, 92 sept. 1832.

M 8. SPOONER, étant de rétoùr à FHôtel Albion,
» respectueusement renouvelle aux Citoyens de

Québec l’oftre de ses services.
Ceux qui lea-dÉsirent sont priés de s'adresser a lui immédiate-

ment, sun séjour devant être court.
N. B. M, Sponnet sera toujours à l'hôtel jusqu’à Neuf heures

A. M., et à midi etdemi, mais rarement à d’autres temps.
Québec, 18 septembre, 1832.

OHN GRAVESprend la liberté d’informer les Mes-
sieurs de Québec, qu’il continue de faire des affaires.

comme FORGERON et MARECHAL, a son vieux aiélier,
rue St, Jean, et qu'ayant donne un bai} d’une partie de ses bâtis-
ses à M.'l'Homas P.UL, chirurgien vétérinaire, de Londres, il a
fait un arrangement avec M. Paulde ferrer tous les chevaux en-
voyés À son atélier, et il peut par ce moyen assurer ceux qui lui
confieront leurs chevaux, qu’il les ferrera avec la plus graude at-
tention et sur les meilleurs principes,

Québce, 4 septembre 1832,

 

 

 

 

e la porte du Palais ; et la porte voisiue de la Ban-
que, rue St. l’ierre,—Îtépare, nettoye et change toute espèce de
meubles de ménage, matelats &c. -
On peut se procurer des cercueils, et se faire inhumer à $e

termes modérés.—Québec, 18 août 1832.

ES affaires de la Société sous le nom et raison de
MILLER & BURKE, ci-devant existante, ayant

par la mort de M. Elizur Miller dévolues au soussigné, tous ceux
qui ont des réclamations contre la dite société sont demandés de
les présenter pour être réglées, et ceux qui y doivent sont respecs
tueusement requis de payer immédiatement à

Wa. BURKE,
Québec, 13 sept. 1832, No. 15, rue Fabrique,

LA Soussigué exécuteur testamentaire de feno Dame
Duchesnay, veuve de feu I’ Honorable Antoine Louis

Juchereau Duchesnay, prie toutes personnes auxquelles sa stice
cession peut devoir, de voulvir bien lui transmettre le montant de
leurs divers créances ; et celles qui peuvent devoir à 13 dite sue-
cession de vouloir bien lui payer le montant de leurs deites sans
délai.

CHARLES DUCHESNAY. '
Québec, Ter Sept. 1832. rue St. Louis.
Li soussigné donne avis public, que toutes les affaires

de la ci-devant Société, de Dorion et Bouchard lui
étant dévoiue, il requiert ceux qui lui doivent de le payer. Et
toutes personnes qui pourraient avoir quelque reclamation contre
la dite Société, sont priées de lui adresser leurs comptes.
5 juillet 1832. CtIAS. BOUCHARD.

. ATTENTION!
I E soussigné procureur fondé de Dame Adélaïde Mé-

thote, veuve de feu Pierre Charest, écuyer, en son
vivant, Seigneur des Grondines, Ste. Anne, &c. tant en son nom
comme ayant été commune, en tous biens, même les acquets et
propres, avec le dit feu sieur Charest, qu’en sa qualité de tutrice
à l'enfant mineur issu de leurs mariages, donne avis qu'il est seu!
autorisé à recevoir ce qui était dû au dit Pierre Charest, 4 sa
tort, et ge trouve maintenant payable à sa veuve, d’après les
clauses de son contrat de mariage. II prévient aussi ceux aux-
quels le dit Pierre Charest a passé des actes de donation, vente,
obligations, &c., au préjudice des droits acquis à la dite Adélaïde
Méthote par son contrat de mariage, et desquels l’on se propose
de poursuivre la nullité, qu’ils aient à venir trouver le soussigné,
s’ils désirent éviter des poursuites, que ta dite Dame Veuve Cha:
rest est avisée de commencer contre eux. =

FELIX MERCURE,

 

 

 

Mantréal, 9 aofit, 1832,

AVERTISSEMENT.
"TOUTES les personnes qui ontdes prétentions con-

tre In Succession de feu Messire Deschenaux, Prê-
tre Vicaire Général et Curé de l'Ancienne Lorette, sont priées.
de remettre leurs comptes entre les mainsde Messire Antoine
Parent, Prêtre, Supérieur du Séminaire de Québec, ou à Mtre
Larue. Notaire à la Pointe aux Trembles, tous deux exécuteuts
testamentaires,Comme aussi celles qui duivent à la succession
du aig fey Messire Deschenaux, sont priées de payer immédiates
ment” cé qu'elles doivent aux soussignés,—Celles qui ont des li.
vres appartenant Àla dite succession, sont prides de les remeta
tre immédiatement aux Sousrianés ouà l’un d'eux, :

: F. X. LARUE PrresÀ Exécuteurs,

Lorette, 16 juillet 1832. ;

A LOUER pour deux ahnées, à partir duler,
mai prochain, partie de la maison No. 1, rue

St. Hélène, eonnu comme le Muséede Chasseur, c.Â-d. le bas,
propre à un magasin, avec cave, &c. et la quatrième et cinquième
Étage, comprenant six apartements, et propres à loger une famille.
S’ad Au soussigné sur les lieux.

99 sept. 1888. © P. CHASSEUR,-29 sept.18652,

N informe respectueuses
por ment le public que le bû-

mars teau À vapeur le LADY AYL-
MER est maintenant propretnent arvangé pour des pnesagers, et
fera des courses regulières à -Portnouf, partant de Québeeles dis
manches et mardis, et sera de retour le lendemain, arrêtant à St
Nicholas, St. Antoine, Ste. Croix et Loibiuière, pour débarquer
des passagers en allant et retournant.
Les messieurs qui sont pour faire des parties de plaisir trouves

tont un transport commode sur le Lady Aylmer, -
Québec, 12 sept. 1832. . .
N. B.—æUc bateau comme à l’ordinaire remorquera des radeaux

chaloupes, &c.; pour fret at passage s'adresser À bord aur le quai
de la Reine. :

 

   

A Barque à Vapeur le St.
PATRICK; J. Prrumr,

Mature, à commencé à voyngerrêgue,
a Zc lidrement entre Quesro et’ Mons

TREAL, en arrêtant À chaque voyage aux ‘l'hors- Rivignxs.
Pour passage de la Chambre ou de l'avant, ou pour ftet, o'ae_

dresser au Maître à bord, ou à WM. SrevEnson, mébecrÀ MM.
Groner Drumrer & cle. Montréal etd M. H. F. Huauss,
I rois- Rividres..= Québee, 24 juillet 1872, .

tment
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